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Entretien DITH MUNTY 
Le developpement : 

un art simple? 
President de la Cour Supreme 

@ \Jels son! Jes enseigne-
ments de la crise apparue 

en 1997 ? Jls ne son! pas en­
core vraiment nets, mais tout 
de meme quelques idees 
forces se degagent. 

Ieng Sary ne peut pas etre rejuge - le gouvernement 
souhaite aller vite - on ne peuf plus changer la loi - des 
risques d' insecurite? - la Chine ne fera pas obstacle. 

Une premiere Jec;:on, c' est que 
personne n' a rien vu venir, ni 
Jes banques qui pratiquent le 
"risque-pays" avec des metho­
des sophistiquees et son! 
partout en contact direct avec 
Jes agents economiques, ni Jes 
multinationales, ni Jes grands 
bailleurs de fonds dont le 
developpement et ses pro­
blemes sont la specialite, ni 
Jes gouvernements don! le me­
tier pourtant est de prevoir. 

Un second enseignement est 
que les medications son! aussi 
incertaines que Jes previsions 
d' hier. Plus de Keynes ni d' 
anti-Keynes : personne. · 

Une chose est sure : la situa­
tion s' est compliquee. Le sud­
est asiatique, deja disparate, I' 
est maintenant plus encore. 
Chaque pays, plus encore qu' 
hier, doit trouver sa voie pro­
pre. Ce qui remet en question 
la pertinence d' un regroupe­
ment de type ASEAN : ii n' y a 
pas grand secours a attendre 
d' un bateau collectif. 

Meme I' itineraire du develop­
pement que I' on croyait bien 
balise : d' abord la confection. 
puis la chaussure, de la pas­
ser a la production de compo­
sants electroniques de plus en 
plus sophistiques, gagner 
ainsi en savoir-faire en meme 
temps -qu' en niveau de vie, 

. elargir ensuite Jes activites in­
dustrielles et Jes services, 
passer de sous-traitant a pro­
ducteur, suivre en somme la 
voie tracee par d' autres, 
voila ce cheminement remis en 
question. 

Done, ii n' y a pas de 
"formule". C' est I' occasion d ' 
un retour au simple bon-sens. 
Le developpement serait-il pas, 
comme Napoleon le disait de 
la guerre, "un art simple et 
tout d' execution"? . 

Ce · peut ,!!Ire · un theme de re­
flexion a la veille du 3eme Fo­
rum Gouvernement-Entre-
prises. C.N. 

I faut que le proce~s 
des khmers rouges ait 

lieu. On a mis fin au pouvoir 
milita1re des khmers rouges, 
On a mis fin a Jeur pOL!VOir 
polit1que. Le proces sera le 
dernier acte. ii consacrera la 
destruction legale de ce~e 
organisation implantee au 
Cambodge tjepuis presque 
un demi siecle; ii sera le der­
nier clou. 

S' est-ii agi 
d' un "genocide" ? 

s· ag1ra-t-il dans le proces 
des khmers rouges de juger 
un "genocide" ? 
II · n' y a pas de loi cam­
bodgienne portant sur I' in­
crimination de genocide, 
mais le Cambodge est signa­
taire de la Convention inter­
nationale sur la prevention et 
la puniton des crimes de ge­
nocide. 
Y a-t-il eu "genocide" dans le 
cas du Cambodge ? On peut 
se p·Jser la question en effet. 
Les nazis voulaient "purifier 
la race",_ les khmers rouges 
voulaient "purifier la societe ". 
le debat n' est pas tranche. 
c· est une question dont de­
vront decider Jes co-pro­
cureurs, selon les elements 
legaux constit:.Jtifs de I' in­
fraction. 

Peut-on re-juger 
Ieng Sary ? Non. 

Une autre question Ieng 
Sary, qui avail ete condamne 
a mart pour crime de geno­
cide lors du proces de 1979, 

Rappelons que M. Dith Munty, 
president de la Cour Supreme, 
avait ete lors du proces de juil­
let 1979 I' avocat designe de 
Pol Pqt et de Ieng Sary : voir a 
ce ~ujet et sur le present pro­
ces son interview en 128; 
Sur le proces de 1979 : en 127. 

A l'interieur PROCES Dith Munty, President 
de la Cour Supreme 

Kong Phirun 
Procedure 

a ete gracie par le Roi, en 
conformite avec I' article 27 
de la Constitution de 1993 
"Le Roi a le droit de grace et 
de commutation des pemes". 
Cette grace. qui est aussi 
une grace de crimes centre 1· 
hurnanite. vaut-elle une am-

En droit, 
Ieng Sary ne peut 

pas etre juge 
une seconde fois 

nistie ? II n' y a pas de loi 
sur I' amnistie au Cambodge. 
II en faudrait une. 
En taus cas, ii exi ste un prin­
cipe : personne ne peut etre . 
juge deux fois pour le meme 
crime. 
Pour que Ieng Sary puisse 
etre de nouveau juge, ii fau­
drait non seulement . con­
siderer que le jugement de 
1979 est sans valeur, mais 
considerer comme sans va­
leur aussi la grace accordee 
par le Roi en 1996, soutenue 
par plus des deux-tiers ( 103 
vo ix sur 120) de I' Assembl~. 
issue des elections de 1993, 
organisees par I' APRONUC. 

Le nombre des justiciables 
n' est pas limite . · 

Qui pourra1t etre juge ? L' ar­
ticle 1 de la Joi sur le proces 
des khmers rouges stipule 
que I' on jugera seulement 
les "hauls dingeants et /es 
grands responsab/es khmers 
rouges·. Mais la loi ne limite 
pas leur nombre. Les co­
procureurs en decideront. 
Si I' on traduisait devant Jes 
tribunaux Jes sous-ordres, 
cela ferait des milliers de 
gens ! On pourra du mains 
les citer comme temoins. 

II appartiendra aux juges d 
instruction de trouver des 
preuves. 

Un proces "credible" ? 
Un "succes" ? 

Le proces do1t etre credible . 
et a priori on peut avoir conf1-
ance, puisqu· ii y aura la par­
ticipation de I' ONU, de juges 
etrangers, et beaucoup d' ob­
servateurs etrangers. On 
peut esperer qu' on parlera 
de "succes". 
On peut rappeler que 1· 
APRONUC n· a pas realise le 
point n° 1 de sa mission . qui 
etait. selon Jes Accords de 
Paris, de desarmer les 
khmers rouges ; qu' elle n' a 
pas meme reussi a Jes ame­
ner aux electior.s. Et pourtant 
on a parle de son interven­
tion comme d' un succes ! 
On peut rappeler aussi que le 
Cambodge demande un pro­
ces depuis 1979, et que pen­
dant 20 ans personne n' a 
bouge un petit doigt 1 

Le gouvernement souhaite 
· aller vite 

II n' est pas a craindre a mon 
avis que le gouvernement 
cherche a restreindre I' infor­
mation destinee aux Cam­
bodgiens. c· est plut6t que 
Jes Cambodgiens des vi i-

. Jages, comme les adoles­
cents (la moitie de la popu !a­
tion du Cambodae a main~ 
de 20 ans) s' interesse trE: s 
peu au proces. Ce sont Jes 
citadins, Jes intellectuels. les 
politiciens, la societe civi le 
qui s' y interessent. 
Le gouvernement de son cote 
cherchera a terminer le pro­
ces le plus vite possible, pour 
faire ensuite autre chose de 
plus important, comme de s' 
occuper du developpement 
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...., ~ niveau de vie des 
gens 
Combien de temps durera le 
proces ? Cela depend des 
iuges d' instruction. du nom­
bre des accuses . On ouvre 
la boite de Pandore. on ne 
sa it pas ce qui va en sortir. 
Peut-etre deux ans ? 

Risque de "guerre civile" ? 

Fa ut-il craindre une "guerre 
c:vlie" si 1· on jugeait le!lg 
Sa ry ? 

L'Ge guerre ci.,1de parait tres 
::eu probable. Mais ce dont 
:e :ambodae a besoin c· est 
ce s:abil 1te -et de pa ix pour le 
ci~ .' eioppement du pays . 

Sur 140 magistrats, 
moins de 20 encore en vie 

-r-.":; us avons aujourd· hui un 
pe'J plus de 120 magis trats au 
Cambodge. nous dit Kong Phi­
·un juge a la Cour St.:preme. 
Taus ont ete nommes sous r 
=:at du Cambodge. 
·Sur /es quelque 1.JO magis­
trars qui existaienl au Cam­
bJdge avant 1975. mo1ns de 20 
res tent en vie aujourd· hui. On 
peul citer Say Boran (frere de 
Say BOT'/). Hanro Ra~:en . pro­
CL-reur a la Cour d" Appel. 
t\";;av 51 Thon procureur ge­
neral a la cour Suprer.;e, Heng 
Ct>"· avocat. Chhor Leang. 
or: .;1dent de la Com mission 
C:<" 3 droits de 1· Homme a 1· As­
:;e mblee na/10na le . Loeung 
Cr.hay retra!le . . d . autres 
sent auY Etats-Unis . en France. 
;;11 Austra l1 e 

-s ur 18 magistrats admis en 
19 i 3 au concours de recrute­
ment de la magistrature. seuls 
-i snnt encore en vie Olth 
.\ l,L·nty. aujourd · hui president 
de la Cour Supreme. Ouk 
V: :hun. m m1s!re de la Just ice. 
n;::;1-men1e Kong Fh irun . et 
Sam Sopha/. de /ache a la 
Fres."dence du Conse il. 
·t:·eu< v·1enne111 de la diaspora 
Ouk Vl(hun de France . Sam 
Sopha/ d . Aus1ra l1e 01/h Mun ly 
et mot sommes res: es au Cam­
ocCce ··. 

A PROPOS ... 

Le Sen.Jt approuve le projet. 
de Joi sur /es khmers rouges 

Le Senat a approuve le 15 jan­
v:er. a r unan1m1te de Si voix. la 
101 s~1 r le proces des khrners 
rc.Jges Les debats. d" une 
ha:..:te quai!te. or.t notamment 
pcr.e sur la poss ibii ite d" incul­
pe ~ Ieng Sary 
ii appar:1ent maintenant au Con­
seil Cons:itut1onnel de controler 
la constitut1onnalite du projet, 
qui devra recevoir /' approbation 
finale du Roi. 

DITH MUNTY 
Meme s' ii n' y a pas de vernement plus de la moitie 
guerre, I' instabilite politique. des khmers rouges . S1 I' on 
I' insecurite, empechent le arrete leur leader. ceux-la 
gouvernement de developper pourraient se sent1r trompes 
le pays, et et menaces . 
font fuir les ------------- Ieng Sary 
investisseurs le proces de garde une 
etrangers . certaine influ-
M a int en ant Ieng Sary pourrait en ce sur son 
nous avons la mou v ement . 
paix. Toutes provoquer ii a des part1-

les forces se de I' insecurite sans !I ne 
sont 1ntegrees fa u t o as 
dans la soc1- outi ier qu· 11 
ete cambodg ienne Si ie suffira1t ce que!ques cen-
proces cree des mecontents tain es r.-:~:ne a· une v:ng-
si ceu (-la s· en vont dans !a tame de ·;;ens piaces sur 
foret . meme s' ii ne s· a:v les impc-:antes route s na-
que de que:ques centaines t1onales p1..u . commettre des 
ce!a pose un probleme. attentats ""' sera it eX: reme-
leng Sary a entraine avec lu i ment nu is !:le au Cambodge. 
dans son ralliemer.t au gou- II est tres :a-c ile de creer un 

Procedure 

Instruction 

Les dossiers des suspects se­
ront instruits par deux pro­
cureurs , un Cambodgier., un 
etranger lls pourront . 

- srnt d' un commun ac.:ord 
decider, au non, la mise en 
accusation d' un suspect; 

- soit. s' ils ne sont pas d" ac­
cord. adresser le dossier a /' 
administrateur -designe par le 
gouve'nement- qui le trans­
met a une Commission m1xte 
au " Chambre de mise en 
accusation". 

Cette Chambre est composee 
de · 5 procureurs, 3 Cam­
bodgiens et 2 etrangers 
La decision est prise a la SLl­

per-majorite de 4 voix, c' est a 
dire que ni les procureurs 
etrangers ·seuls , ni les pro­
cureurs cambodgiens seu!s 
ne peuvent decider 

Ctrn2h0d:.;f li\.."Uli'n w 
T n.c? !.c 

.;...J..~ . ('L '/ l/<! .('. jJtl ."'-, 

ei t llZ - Ill 1 

La qt.:es t1 on se pose encore de I 
approbation du texte par !es ju­
ristes de /' ONU . qui ont de­
mande des precisions sur plu­
sieurs points du projet de loi. 

La Joi sur I' administration 
des communes 

Le projet de loi sur I' administra­
tion communale a ete adopte 
par I' Assemblee nationale le 12 
janv1er. Les candidats aux con­
seils municipaux seront elus 
selon le systeme proportionne!. 
ils dewont appartenir a /' un des 
47 partis politiques existant aux 

Le gouvernement n' a pas 
le pouvoir de blocage 

lei se s:: ~ e une dispos•t1on 
tres impor:ante. nous expl!que 
M Om Y:::nt1ena. Conseiller 
du Premier m1n1stre Hun Sen : 

Pour s' opposer a la pour­
suite d' un suspect, ii taut 
la super-majorite de 4 voix, 
done /' accord d ' au mains 
un procureur etranger. 
Si cette super-majorite n' 
est pas atteinte, on pour­
suit le suspect (votr p 3) . 
II est cla1r que s1 au contra1re 
11 ava1t fa :: . la s ..i per-major1te 
pour po ursu1vre !e suspect. 
les procu re:.irs ca fT1 bodg1ens 
aura1ent c.spose d un total 
pouvo1r d::: olocaoe l!s n ant 
done pas \r.i le gou•;ernement 
par leur ertremise) le pouvoir 
des' oppcser a la poursuite d' 
un suspec: 

(ce pair. :. qui a fat! /" objet 
en avril 2000 d " un accord 
ave :; /es F:ns:es de /" ON/J. 
avat! ete c!a,rnment -e xpltque 
a Cambod;e Nouveau pa·, 
fvl Om Y:: ,., ::eng. en ma: d er­
mer vo1r ·Pro .: es . dern1eres 
concess1_c.r. s·. en 135) 

s · ii y a C:ecision de pour­
suivre. le pro cureur presente 
une ··rec J1 sit1on 1ntroduc-

elections de 1998 Un conseiller 
sera nom1T.e dans chacune des 
1600 ccm;:-iunes par le min-
1stere de r :n:erieur 

Elections communales 
en janvier 2001 

Les elections communales qui 
designeront les responsables 
des communes at.:ront lieu en 
janv1er 2001 . date lim1te pour ne 
pas gener r organisation des 
elections leg!slatives en 2003. a 
declare le vice-Premier m1nistre 
et co-ministre de I' lnte rieur Sar 
Kheng. 

foyer d" insecurite . -J: 
Une bnndille peut 
declencher un in-~ ~ 
cendie . 
Si ses partisans se grou­
paient a la frontiere. s· 11 se 
creait une sorte de maquis . 
et que des pays etrangers se 
melent de les aider. comme 
cela est arrive dans le 
passe , on se retrouvera it 
dans la situation an terieure. 
C est ce genre de danger 
qu· evoque le Premier min is­
tre lorsqu ii parle d. un 
r1squ e de guerre c1vile 

La Chine 
ne fera pas obstacle 

La Ch ine risque-t-eile de b!o­
quer le proces au Conse1I 
de Securite de :· ONIJ ? Non . 
er:e a declare que ce proces 
est ur.e affa ire interieure du 
Cambodge. Le Cambodge 

t1ve ("R l""i . et le doss;er 
passe aux deux juges d. in­
struction , un khmer et ,.in 

etranger. qui 1nstrumentent r 
affaire 
Apres /' instruction du dossier. 
on passe au iugement. 

Jugement 

- Le tribunal du premier de­
gre est compose de 3 
Khmers et de 2 etrangers La 
maiorite qualifiee, pour pron­
oncer le jugement. acquitte­
ment au condamnation . est 
de 4 '/OI X. C' est a dire QL.:e r.1 
les 3 Khmers seuls . n1 les 
etrangers seuls. ne peuvent 
pron oncer de Jugement. 

- II peut y avoir appel (2eme 
degre) par le procureur en 
cas d' acqu1ttement. p2r le 
condamne en c;:is de con­
damr.ation . Ce tribunal es: 
compose de 7 iuges. 4 
Khmers et 3 etrangers 
Majorite qualif:ee · 5 vo1x 

- II peut y avoir enf1n Cassa­
tion. II ne s ag1t pas de Juger 
encore une fois . mais de veri­
fier que /' arret rendu en appel 
es: conforme au drc1t 9 
jUges . 5 Khmers et 4 etrang­
ers Maiorite qual1fiee · 6 vo1x 

Greve des enseignants 
Une gre•1e des enseignants est 
prevue le 1 er fevrier dans tout le 
pays par /' Association lndepen­
dante des Ense1gr.ants Cam­
bodgiens pour protester contre 
le trop fa ibie niveau des 
sa la1res 

Electricite a Battambang 
Deux des 3 containers (40 ' et 
20") qui renferrner.t 3 genera­
teurs W ilson de 750 KWh 
chacun, destines a alirnenter 
Battambang en electric1te . en 
depot sur le port de Kompong 



· ,~\ ,- . est un petit pays, 
· ,, ·. rnais ii est inde-

._.. ~pendant _ au 
rr.eme titre qu' un autre. La 
Chine respectera · la sou­
veramete du Cambodae. 
Le proces d' autre part ne 
sera pas un proces 

la Chine ne fera 
pas opposition 

· onusien". mais un proces 
:oat1unal avec r assistance 
du Secreta1re aeneral de I' 
ONtJ. done le Cor.seil de 
Securite n· est pas sa is1 . 
II est poss1bie que certains 
pays etrangers pu1ssent etre 
att.:;ques pendant le proces , 

La Loi sur les 
khmers rouges 

DITH 
ma.s les accuses et leurs 
defenseurs ant le droit d' util­
iser taus !es moyens pour 
leur defense . . 

Quels avocats ? 

Pour le moment. !es avocats 
sont cambodgiens . Deja 
sont connus Benson Samay 
pour Ta Mok. Kar Savuth 
pour Douch . Les autres ac­
cuses pourront cho1sir leur 
avocat , ou bien le tribunal 
leur en trouvera . 

Un fonds de I' ONU 

Le coOt du proces [estime a 
30 millions de dollars par 
certa1/ls. a 100 millions par d' 

MUN TY 
autres nd/r] sera couvert par 
!es Nations Unies qui creera 
un fond pour cela . Le gou­
vernement cambodgien aura 
a payer les juges cam­
bodgiens. 
Le proces aura lieu a la saile 
Chaktomuk -reste a con­
struire des bureaux pour I' 
administration 

"qui exige trop n' a rien" 

II manque une dern1ere 
touche une rencontre entre 
les iuristes et le Secreta1re 
general de I' ONU pour veri­
fier la conform1te du texte 
adopte avec les accords pre­
cedents . Mais on ne peut 
plus maintenent changer le 

lo - :;1 junv1~r '.WOI 

texte vote par I' :J:'- - 1 

Assemblee nation- / 
ale et le Senat ._.. ~ 
Tout a ete fait pour ac­
coucher le bebe Un ax1ome 
cambodgien dit : "QUI ex1ge 
trap n · a rien". 
Maintenant. on attend que r 

On ne peut plus 
changer la loi 

ONU designe ses iuges Et 
on va discuter du deroule­
ment du proces, de la mise 
en place du bureau du 
greffe. du recrutement des 
personnels admm1strat1fs 
cambodg1ens et etrangers • 

Art. 16 All i11dirtme11ts in tl1e Extmor-
f<'T"f.'l!CC' shrill be> St'rtled i11 nrrurdw1n' 
11~·111 r he(n//,Jll~·ng provisions. 

@ lie compte .:JS articles. II e11 ex-
iste une trnrluction en anglais -

11<i11 officielle- realisee aprcs son 
cirlnµtio11 prir la Cha111 bre des Depu­
<~:s le :2 ian \'ier 

. di11ary CJ1a111bers ::;Jw/i be marle J,y 
t11'0 Prosen1tnrs . 011e Cmnbodim1 mid 
miother forC'ig11. 1/lho shcill 1/IDrk to­
gC'ther as Co-F'rosf.'n1tors. ro prepnre 
indictments against 1'1e s11specrs in 
the £"1.'traordinmy Chrm i1 Jers. 

(. . .) The c/1/(c>nmre slwll be sert/erl liy n 
F'rc>-Tn'a/ Chmnber of five ,flldges. rhret! 
oppninrecl /Jy the' S11preme Co1111r:i/ of 
f11C1gis1mcy a11d tu•o appoinred by rl1t> 
S11f-l1'<'11tf.' Cmmri/ af MC1gisrrncy 11p011 
rwmirwn'on by rhe S?cretcmJ Gc>nerCI/ of 
lht? L.'nitPd 1\'otions. 

Art. 20 { .. . ) /11 the e1Jt•11t of desC1grf'e­
me11t betwee11 the Co-Prosf.'c11tnrs. rhe •:enain~ articles ant une importance 

toute particuliere. nota111ment ceux 
qui tr~itent des deux co-procureu1·s 
et cie la Chambre de mise en accusa­
tion . 

following shall apply : . 
The prosecution slu1// proceed unless 
rhe Co-Prosecutors or one of them re­
qi1ests within thirty days that thP dif-

(. . .) If there is no mojority as re­
quired for a decision, the prosecu­
tion shall proceed. (autres art. p. BJ 

On ne peut pas 
re-rejuger Ieng Sary 

··Meme si on peut contester le 
proce~s de 1979. parce qu· ii 
err.ane d. une autorite dont la 
represent2t1vite n est pas 
unanimemer.t reconnue et parce 
qu ii presente peu de garanties 
dans la forme. on vo1t mal com­
ment Ieng Sary pourrait etre re-
1uge". nous dit un juriste 
etranger !res au f.ait des affaires 
cambodgier.nes . qui rejoint ainsi 
I avis de M Dith Munty. "Ieng 
Sary a ete gracie en 1996 par 
un decret royal. approuve par 
une nette majorite de deputes. 
deux actes parfaitement regu­
liers emanant d" autorites car'1-
bodg1enn?.s legitimes que per­
sonne ne conres~e . 

-Juger Ieng Sary pour d" 2utres 
causes que ce!les qui lui ant 
valu sa condemnation a mart en 
1979 ? Ce ne serar. qu' une 

A PROPOS --· 

Som depu1s 3 ans et demi. en 
ant ete sortis et sont entreposes 
sur le terrain de Total. sur la 
route n' 1. en attendant. 
Le fait nouveau la centrale de 
Battambang vient d' etre trans­
feree . le 15 janvier, de I' aub­
rite de la province a Celle d' 
Electricite du Cambodge. Les 
autorites ant maintenant a 
tranct:ier entre deux contrats : 
celui que Anglo-Cambodia 
Holdings. societe britannique 
qui a fait venir ces generateurs, 

gyninastique ju·idique. ce serait 
indecent. 

mieux vaudrait ne pas juger 

-Mais dans un autre sens. un 
proces des khmers rouges au 
ne figurerait pas Ieng Sary . qui a 
fail 1ncontestablement partie des 
principaux dirigeants. risque fort 
den ' etre pas pris au serieux. d' 
apparaitre comme une mas­
carade , une comedie. 
"Dans ces conditions, ii aurait 
sar.s doute mieux valu ne pas 
juger. D' autant plus que ce pro­
ces n· interesse pas les Khmers 
dans leur ensemble. II n' in­
teresse que certains pays de la 
communaute internationale. 
outre-Atlant1que. et encore pour 
des ra1sons de politique plus 
que par soif de justice 
"Les juristes participent a une 
action sociale. done politique 
Les liiais juges sont !es histo­
ners" . 

a s1gne en mars 1997 avec le 
ministere de r lndustne et de r 
Energie, et avec I' EDC. et celui 
signe en 1998 entre Jupiter et le 
gouverneur de Battambang, 
taus deux ayant pour objectif de 
fournir Battambang en elec­
tricite. 

Club d' Affaires I Ch.:imbre de 
Commerce 

Le Club d' Affaires Franco 
Cambodgien a ete officiellement 
admis le 28 novembre dernier 
au nombre des Chambres de 
Commerce frani;:aises a I' 

Dans la poche 
de la fourmi 

Des senateurs . et certa ines 
publications. se sont inqu;etes 
d' une recente lertre des juristes 
de I' ONU au gouve::rnement 
cambodg1en. dent Sok An. ,::nn­
cipal negociateur au nom du 
Cambodge. n· a pas voulu reve­
ler le contenu ne souleverait­
elle pas des difficultes nou­
velles ? Doit-on craindre que 
certains points des accords 
passes avec I' ONU ("MOU) 
soient restes secrets ? 
"En realite ii ne s· agit que de 
details. nous dit un ban con­
naisseur du dossier. lls con:::er­
nent la liste des juges e:rangers 
qLie I' ONU doit designer. la 
nomination de juges et de oro­
cureurs etran:iers et cam­
bodgiens . qui est 1· affaire du 
Sonseil supreme de la tl.122 is­
trature. !es batiments. le fi-

etranger par I" Union des Cham­
bres de Commerce et d' lndus­
trie Franr;aises a /' Etranger 
(UCIFE). a annonce le president 
du club Dominique Catry !ors 
de la reunion du 11 janvier a I' 
hotel Sunway. 
Manquent encore ~ des struc­
tures internes. et I' agrement 
officiel des autorites cam­
bodgiennes (ministere du Com­
merce). 
Cette Chambre de Commerce 
aura pour objectif de contribuer 
au renforcement de la presence 
frani;:aise au Cambodge. inves-

nancement etc . On n· a p2s 
voulu ajouter taus ces points de 
detail aux debats sur le projet 
de 101 . po~r ne pas risquer de 
prolonger !es discussions. 
"Mais vous ne pouvez pas em­
pecher !es suspicions. 'ii y a 
toujours des gens qui. quand 1ls 
voient arriver une fourmi . se de­
m2ndent si elle ne cache pas 
quelque chose dans sa poche" . 

Selon une autre source. la 
lettre de Hans Corell con­
tiendrait au contraire une sene 
de questions precises . mais 
portant sur le vocabulaire non 
sur I' essentiel des dispositions 
vote es 
"Tant que le Secre~ariat genera! 
de I" ONU n ' a pas signe le 
"MOU". memorandum of under­
s:anding. on nc peut pas dirE 
qu· ii est d. accord . Mais ii es; 
exclu oue r on modif1e le teXie 
qui a ete vote par I" Assemblee, 
et par le Ser.at'" . 

t1ssements et echanaes con.­
merciaux. par des conseils. or­
ganisation de missions. etudes 
de marche. domiciliation. re­
cherches de partenaires. . Elle 
beneficiera du reseau des 
Chambres de Commerce a r 
etranger. et aura des relations 
particulieres avec !es Chambres 
de Commerce des pays vois­
ins : Tha"ilande. Vietnam .. 
Un premier Annuaire des Socie­
tes membr_es sera prochaine­
ment publie. 

· · ·. · . ·. . ·_ · pa~:z 5 . 
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TRANS P ORT - TRANSIT 
la freinent. A la veille du troisieme ForL.m 

Gouvernement-Entreprises, deux 
responsables d' entreprises de 
Transport-Transit font part de 
leurs experiences, de I' evolution 
de leur activite et des facteurs qui 

La progression de I' activite, pour 
taus deux, est forte. Mais plut6t 
pour des raisons internes. 

backchiches; aussi le manque de 
personnel competent dans un me­
tier qui devient plus technique. 

Une experience vecue : que se 
passe-t-il en cas de litige ? 

DANZAS 
Raphael Thallinger 

Directeur 

(1""~ otre activi te. dont I' expo:­
.l- tation de produits de Con ­
fection reoresente environ SJ 
%. a fortement augmente en 
2C,CO par rapport a 1999 de 
40 a 45 %. en nombre ce 
containers . Le trafic total . !L: i a 
augmente d environ 44 % -
pius pour les importa '.ions que 
pour !es exportations. 
Cet accroissement est du a 
des facteurs in:emes. un re­
groupement de societes a 
competences complementai­
res . Deutsche Post. dont le 
groupe Oanzas fait partie. a 
rachete Air Express lnterf1a­
t,onal (.A El). qui avait e! e­
meme rachete le logisticien 
Cargo Management Service 
(CMS \. specialiste dLl te:<::!e 
Ces deux dernieres socie'.es 
etaient presentes a Phnom 
Penh . Le regroupement pro­
file done a plein a Oanzas. 
Pour I' instant aucLne autre 
fusion de cet ordre n' est 1n­
tervenue dans le monde. Elie 
est 1nteressante parce que a· 
est la log1stique. plus que le 
transport lui-meme. qui a:­
tuellement evolue et amer:e 
des profits. Oarizas est main­
tenant n ' 1 mondial pour la 
log1stique et pour le fret ae­
rien , n" 5 pour le fret maritime 
Sur le marche cambodgie;i 
nous sommes n' 3 au 4: dans 
!es 10 premiers pour le fr e~ 
aerien et maritime 
Reste que fin 1999 et debut 
2000 taus les grands tra r. s­
porteurs internationaux sent 
venus s· installer au Ca :i~­
bodge pour completer le ~1 r 

reseau C' es'. beaucoup trcp 
po ur le marche cambodg1en 

A PROPOS ... 

Cambodgiens d' outre-mer 
La soc1ete de fi lms hollywoo j 1-
enne Ocean Park Picture Ccl71-
pany est venue au Carrboj;e 
fi lmer une reconstitution de !a 
vie d. ur.e femme cambodg:en­
ne Hoang Taing . rescapee des 
khmers rouges. refugiee d" 
abord au Vietnam puis en 1-.~a ' a i ­
s;e, d" ou elle a pu gagner les 
Eta ts-Unis et commencer L.: ne 
vie nouvelle. L" idee du fi :m 
-From the Killing Fie lds t::i a 
Paradise on Ea rth .. est de mor.-

Ce qui freine ? Les lenteurs et 
complexites administratives; les 

Dans r ensemble, actuelle­
ment. le marche me parait 
stable. 

Un IT'etier de plus en plus 
technique 

L e; oi:.:: :in est quaiitative : on 
VOIT ca·. a1:aae de cli ents im­
por.ar.:s fiabies, et exigeants, 
comme Adidas. Warner Bros 
C et A . pour lesquels 
nous re:e ... ons les ::irdres de 
notre r.a;son-mere c·nomina­
tion"). Ce plus en plus ils 
veule'1: se la logistique ges­
tion c'e !eurs ordres . "con­
soli:::Ja!;c': -. repercussion de I' 
informa:on {dates , quant~tes , 
emballages ... ) aux ache­
te~Hs . Les transporteurs, 
situes e:-,tre !es producteurs et 
les ache:eurs sent les mieux 
places p::iur rassembler I' in­
for:-na t:o n et la aerer. Au 
Cambocge, la log-:stique en 
est enc: ~e aux balbut1ements. 
Les c! ;e-; :s les plus ir.iportants 
d. aut·e part 1mposent leurs 
procec:.;res, contenues dans 
de grcs catalogues de me­
thode c:..; · ii faut conr.aitre; as-
s;miler e: appliquer ' 
Le me'..! :e ~ . avec une part crois­
sante ce logistique. devient 
a1nsi p!-.; s technique. plus diffi­
cile 
La terc::nce est done a la di-

- versif:ca::on Les transpor-
teurs 1n:ernationaux ant ten­
dance a rechercher les gros 
c!ients . et a la isser !es petits 
aux pe:::s transporte Ll rs 

pas d' amelioration 
pour !es delais, ni pour 

Jes backchiches 

Comrr.e d" autres je suis in­
qu iet p: .Jr I' a•; enir de la Con­
fection a:.i Cambodge On sail 
b1en c :.: e les invest1sseurs 
pass.:-:.; facilement d' un pays 

trer aL.: ;::ublic americain que le 
Cambcj;e a beaucowp change . 
qu· ii es: un pays en vo1e de re­
ccnstrL::ion et de developpe­
m::-nt 
Lars d. L:-.e conference de pres­
se a s.)n agence ""Olympic ... le 
d1recte;..ir de la Canad:a Bar.k M. 
Pung Keav Se. qui a apporte 
son ai:::e a la real isation du film, 
a rappe:e que le nombre des 
Camb( dgiens expatnes est d" 
environ 500 000. dont la moit1e 
aux Eta:s-Unis . 
ChaqL.:e annee. ces Cam­
bodgier.s d" outre-mer envoier.t 

a I' autre en fonction des con­
ditions locales reglements . 
salaires , couts , . 
Au Cambodge les couts sont 
relati;ement eie'l es . et d" autre 
part on ne voit pas d' amelio­
ration dans !es procedures de 
dedouanement. II n· est pas 
1nsense de penser qu· ii pour­
rait y avoir une certaine lassi­
tude 
II faut deux a tro is sema!nes 
pour obtenir un certifi cat d" 
origine (CO): if faut 40 person­
nes et formal ites pour faire 
sortir un container du port. 
On ne pretend pas obten1r 
comme a Singapour un CO 
en 4 heures. Mais ii faudrait 
voir au mains une certaine 
ame!;oration 
En fait la volonte politique 
s' arrete la ou commence I' 
operationnel. 
II est vrai que depuis 1995 ii y 
a eu de petits progres Par ex­
emple, ii y a ma1ntenant un 
code douanier Les proces­
sus sont maintenant mieux 
defin is. Ce;tains organismes 
comme Camcontrol oht ete 
mis en place. 
Mais la situation te lle qu' elle 
est vue par I' acheteur n· a 
pas change On n· a vu ces 
dernieres annees de progres 
ni pour les deiais ni pour les 
backch1ches (en 95 1um 98) 

La taxe de 1 % sur le ca : 
c' est enorme 

Je ne dis pas qu' ii faut su­
prir.ier cette taxe . II est normal 
que les entreprises pa1ent des 
1mp6ts Mais je fais re1;iarquer 
que dans le transport les mar­
ges sont Ires faibles elle n· 
atteignent pas, de loin , Jes 5 
% normaux. elles son! en re­
alite de 3 a 3 5 % . 
Une taxe de 1 % sur cette 

au Cambodge environ 10 mil­
lions de dollars a leurs families a 
travers la Canadia Bank. et au 
total sans doute 3 a 5 fo1s plus 
Un tel fi lm encouragera ces 
Cambodgiens d' outre-mer a 
1nvesti r au Cambod;ie . a declare 
M. Pung Keav Se 

Luminaires 
Une exposition de luminaires. 
crees. notamment a part1r de 
tiges de bambou. par des ar~ 
tistes cambodgiens. a ete inau­
guree au Centre Culture! le 15 
janvier par la princesse Boppha 

marge representc fina!ement 
plus de 30 % du profit : c' est 
eno rme 
Le coCJt des transports a d1-
m1nu e ces dern1eres an nees 
rna:s pas !es co ots locaux 
dent la part augmente. 
Depuis longtemps le gou­
ve rn ement parle d' eia1 gir I 
assiette de I' imp6t. c est a 
dire d' imposer auss1 taus 
ceux qJ1 iusqu· ic1 ne pa1ent 
nen C est b1en . ma;s ii faut le 
fa1'e ' Cela perm ettra1t de d1-
minuer la !axe sur le transport 
comme c· est le cas partout 
dans le monde. 

NARIT A Transport 
. Agent Panalpina 

Dov Chreky. Er;c Metayer 
D1recteurs 

(!) epu1s noire creation en 
1998 noire act1vite a pro­

gresse rap idement. No us 
etions 7 OU 8 personnes. 
nous sommes maintenant 
plus de 20. Ce qui nous a 
pousses. c· est d" e!re de­
venus agents de la societe 
su1sse Panalpma. la premiere 
en Europe pour le fret aerien . 
En 2000 notre ch1tfre d" af­
fa1 res a plus que double par 
rapport a 1999. Mais cette 
progression ne se poursuivra 
pas forcement au meme 
rythme. 

A I' exportation, ii s· agit a 
99,5 % de produ1ts de Con­
fection Nous pensons. avec 
le president du GMAC M Van 
Sou Ieng. que certe act1V1te 
pourra1t ralent1r au regresser 
dans quelques annees lors­
oue le Cambodge aura de 

Devi. ministre de la CL1lture et 
des Beaux arts et r amb;;s­
sadeur J A L1bourel . 

Hor Namhong/CambodiaDaily 
Le mi01istre des Affa ires 
etrangeres Hor Na1T'hong at­
tac;ue en justice le Car.1bodia 
OaI!y pour di~ama ticn pour un 
ait1cle publie le 9 janvier dans 
lequel ii est cite . avec deux au­
tres hauts responsables du gou 
vernement. comme ayant fa1t 
partie du regime khmer rouge II 
demande 1 million de dollars en 
dommages et inte rets 
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nouveaux concurrents com­
me la Chine. le Vietnam , et d' . 
autres pays en developpe­
ment. 
Comme la Confection est 
prat1quement la seule exporta­
tion du Cambodge, c' est 
assez inquietant. II faudrait 
que dans I' inteNalle d' autres 
produits prennent le relai : 
agro-industrres. ? 

Importations : c · es: pour"­
quoi nous concentrons nos 
efforts sur I' importation . dans 
les domafr1es de I' 1ndustr;e 
des produ:ts et equipe:nents 
medicaux. des telesomm ur.i­
cat1ons . ... a dest1nat:on d' im­
portantes SOCretes locales OU 

joint-ventures. comme Total. 
BAT. Mobile/. /" lnstitut Pas­
teur ce sont des clients 
.. nom1nes". c' est a dire que 
le transporteur-transitaire est 
pre-determine par le client : c· 
est par la maison-mere Panal­
pina que nous recevons les 
instructions Nous n· avons 
done pas dans ce cas . a re­
chercher le fret nous-memes. 

l\1anque de 
personnel competent 

Ce qui nous freine ? Le man­
que de personnel competent, 
experimente, sachant parler 
chinois ou anglais, des gens 
capables de parler avec les 

douaniers cambodgiens et 
competents · aussi en matiere 
administrative et en transport 
international. Nous avons 
publre une offre d' emploi et 
re~u 200 reponses nous 
en avons retenu deux, qui n· 
ant pourtant pas exactement 
le profil. 
II n· y a pas de formation pour 
ce metier au Cambodge. a!ors 
q·J· 11 existe au mains 200 en­
trep·ises de transport eUou 
transit au Cambcdge. 
Les sa!aires ? Notre politique 
es; un sala ire de base pas 
tres eleve. 150 a 300 dollars. 
ma·s des primes importantes 
seion les resultats. Quelqu ' 
un d' efficace peut tres bien 
gagner 800 ou 1000 dollars 
aves les primes. 

Lenteurs administratives 
et backchiches 

Un autre fre1n, ce sont les 
complications administratives 
et iAs backchiches. 
II n y a aucune simp:ifi'. at1on 
dans le processus adm1nis­
tratif. au contraire. L. effet de 
la SGS, c' est d' augmenter le 
cout des operations, puisque 
c· est le client qui paie la PSI 
(pre-shipping inspection) . Et 
la SGS n' augmente pas la 
securite parce que les doua­
niers la contestent. Un cert1fi-

cat SGS qui devrait en prin­
cipe garantir que tout est en 
ordre en pratique ne simplifie 
rien . Les douaniers relevent le 
moindre detail. la moindre dif­
ference eritre les documents 
pour en tirer un petit benefi.ce. 
II faut passer successivement 
par les douanes. Camcontrol, 
la police economique 
(supprimee. puis reinstallee), 
la police anti-drogue. les con­
tr61es veterinaires Pour sor­
tir un container de Srhanou­
kville, ii faut 40 s : :;;natu~es et 
accords. et chaque fois c est 
un backch1che a payer 40 n· 
est pas un chiffre approximatif 
ni exage:e je peux en fournir 
le detail. 
Tout cela evidemment nous !e 
repercutons sur la facture du 
client. 
Pour dedouaner seulement ii 
faut I' intervention de 10 per­
sonnes' 
II faudrait a I' evidence une 
autorite unique. 
Dans le cas ou le dedou­
anement ne presente aucun 
probleme. un container peut 
etre sorti en 48 heures. Mais ii 
aura fallu pour cela 10 a 12 
heures de travail de noire 
part, plusieurs personnes se 
chargeant de diverses de­
marches specifiques. 
II n· existe pas au Cambodge 
la "pre-clearance" qui permet 

de dedouaner en 2 ou 3 
heures. 
Nous avons souvent interet 
pour le transport Sihanou­
kville-Phnom Penh. selon le 
nombre de containers a faire 
appel a des transporteurs 
specialises, qui prennent nos 
containers "sous douane" et 
les livrent a I' un des 3 "ports 
secs " de Phnom Penh . ou ils 
sont dedouanes. C' es: une 
specialite de quelques soc1e­
tes comme Sr: Nguon 

Diversification 

Dans le Transport-Transit 
existe trrns sortes d' entre­
pr1ses au Cambodge . 
- celles qui font partie d' ur: 
reseau international, comme 
nous Panalpina. ou Oanzasl 
AEI. SCAC-SOV, Schenker. 
Kuehne & Nagel. Ca/berson 
devenu Geodis , etc . au to­
tal une petite vingtaine: 
- les regionales. qui ant un 
reseau souvent centre a Sin­
gapour: 
- des entreprrses entierement 
cambodgiennes qui ne for,[ 
que du dedouanement et sont 
scuventefficaces. qui peuvent 
fa ire appel a des transpor­
tec;rs. El:es travaillent avec de 
petites marges, toutes ne son! 
pas dec!arees, elles n· offrent 
pas toutes de garanties .. 

Litiges: un cas concret ... 
.. Nous trava11lons beaucoup avec les usines 
locales nous dit le directeur de DANZAS 
Raphael Thallinger --ce qur est tres rare 
chez les grands transporteurs. Nous effec­
tuons les formalites douanieres et le 
camion-nage (So Nguon. Teng Lay. Scan 
Truck .. ). en concurrence avec une quan­
tl!e de societes locaies qui n· ant pas Jes 
mernes frais de gestron. n' oftrent pas les 
me-mes garanties (nous assurons Jes mar­
chandises transportees). qui n· ant !=-3S la 
meme notion du risque. et dont beaucoup n' 
etant meme pas dec!arees ne p::iient pas d" 
1mp6ts" Nos marges s-:Jnt done tres faibles. 
D.lors qu· ailleurs la regle est -cash against 
documents .. (le client paie auss1t6t que le 
transporteur-transitarre Jui remet les docu­
ments prouv3nt que tout a ete fait). dans 
bien des cas nous devons faire credit a nos 
clients pendant 1 au 2 rnois . cela sans au­
::une garan~ i e : ii est dif:icrle d' avoir des in-
1ormations sur les usines. leur chrffre d" af­
faires . leur nationali te. le·Jr anciennete . leur 
banque. le:.ir maison-mere En fa it ces usi­
nes son! de simples executants de rnai­
sons-meres qui sont a Srngapour. a Hong 
Kong. en Chine. a Taiwan Elles n' ant 
pas de reserves financ1eres ni de pouvoir 
de decision. En cas de retards ::le paiement. 
on n· a pas d' interlocuteur. o· autre part ii 
n· y a pas de societes de recouvrement au 

Cambodge. II faut done essayer de trier les 
clients, de travailler long:emps avec des 
clients fiables 

deux responsables de I' usine. don! j" ai la 
copie. lls ne leur seront rendus que lor­
squ 'ils auront paye leurs dette. 

Jusqu' au 2eme semestre 2000 ce systerne 
a bien fonctionne, le taux des impayes es: 
reste tres faible . Mais depuis nous avons eu 
4 usines en retard de paiement de plusieurs 

En cas de malheur ... 

mois au dela des delais convenus plus de 
10 000 S chaque fois . avec un cheque .. en 
bois" anti-date . 
Que se passe-t-il alors ? Apres plusieurs 
rappels infructueux aupres du client. j" ai 
utilise un document dit "plainte offic1elle" a­
dresse au ministere de I' lnterieur. et au cli­
ent. Comme ii est reste sans effet, j' ai con­
stitue pour le bureau des etrangers du rr.in­
istere de r lnterieur (police judicia1re pour 
des plaignants cambodgrens) un doss:er 
qui etablit clairement ma pla inte 
Le ministere de J' lnterieur convoque alors 
les deux parties pour confrontat:on, et essar 
de reglement a ,. amiable. 
La faute etant etablie. OU bien le del::iteur 
paie. ou on le met en garde a vue . Le fautif 
aura a payer Jes "frais administratifs'", 20 a 
30 % des sommes finalement recuperees . 
J' ai demande qu' on ne I' interne pas. inais 
la police a confisque Jes passeports ce 

II faut se rappeler" que les marges des 
transporteurs son! tres fa1bles (infeneures a 
5 %. plus proches de 3 a 3.5 %i. et qu· 
elles sont amputees de la taxe de 1 % sur le 
ca . 10 a 20 000 dollars de factures irn­
payees, c· est done une somme !res impor­
tante a recuperer. 

... et une suggestion 

Je suggere que I' on demande aux pro­
prietaires d' usines de Confection, au 
moment de I' investissement, de verser 
un depot de garantie qui pourrait etre de 
50 ou 100 000 dollars (une somme farble 
par rapport a un investissement rnoyen d. 
environ 800 000 dollars par usine: un seul 
container contient de 100 a 200 000 dollars 
de marchandises) pour que I' usine soit 
capable de payer dans les deJ;iis Jes 
salaires et les prestataires de services. 

Je presenterai cete suggestion au r-.11n ­
istere du Commerce. a r Association des 
lndustriels de la Confection (GMAC l. dont 
le president Van Sou Ieng m· a soutenu 
dans mes demarches. et au CDC . Le 
troisieme Forum Gouvernement-Entreprises 
est une bonne occasion de fa ire passer 
cette idee. 
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2003 Cambodge - on va con-.Electricite du 
projets 

Conference de M. Ty Norin, Directeur adjoint de EOG 

Situ at i c»n e t 
stru1re une 
l1gne haute 
tension qui 
alimentera a 
partir de la 
Tha1lande 

@Ty Norin, directeur-adjoint d' Elec-
tricite du Cambodge, lors de ia 

reunion du Club d' Affaire Franco­
Cambodgien, le 11 janvier, a fait un ex­
pose tres documente, Ires suiv!, sur !es 
realisations et les projets d EDC. 

Les nouvelles structures 

Elles on! pour objectif d' ameliorer la 
competitivite du secteur elecytricite. 
Elles doivent et~e mises en place dans 
les mo;s qui viennent. 
- la nouvelle Autorite de I' Electricite c'u 
Cambodge, EAC (Electricity Authority 
of Cambodia}, aura la responsabilite vis 
a vis de taus !es intervenants (EDC 
comme les producteurs prives lnde­
pendant Power Producer; PEC : Private 
Electricity Company) de fixer les tarifs, 
d' accorder les licences, d' examiner les 
investissements projetes sous I' angle 
des finances et de la technique; de 
faire appliquer la reglementation et les 
standards. 
- le ministere de I' lradustrie, de I' Ent=r­
gie et des Mines definit la politique ge­
nerale, met au point la planification ; 
decide des standards techniques. 
- Le ministere de I' lndustrie et le min­
istere des Finances sont ensemble pro­
prietaires de I' EDC. lls en on! le con­
tr61e 

Les realisations · 

La production a Phnom Penh atteint 
70 MW en pointe; elle repond aux b=­
soins "Pour la production nous som­
me!> dans une situation relative:nent 
confortable pendant deux ans" nous 
disait recemment M. Ty Norin (en 140). 
Quelques chiffres marquent !es progres 
accomplis en quelques annees. 
A Phnom Penh le nombre de clients a 
triple en deux ans. passant de 35 000 a 
100 000 
Les ventes, en milliards de riels. son! 
passees de 98 en 1998 a 178 en 2000. 
En 2000, I' energie facturee a au9-
mente de 22 % atteignant 320 GWH. 
En sept ans, le nombre de km de 
lignes elecriques a double. II ya main­
tenant pour I' agglomeration de Phnom 
·penh 640 km de lignes, dont 23 de 
haute tension, 270. de moyenne ten­
sion. 347 de basse tension . 
Un point don! EDC est fiere les 
pertes son! passees de 25 % en 1999 
a 15 % en 2000; pertes techniques : 
entre 10 et 11 %; pertes commercia­
les : 5 %. Ce sont de tres bans chiffres 
pour un pays en developpement. ·on 
peut par/er d' exploit", dit M. Le Penven , 
conseiller a EDC. Et on peut encore 
progresser (en France par exemple, !es 
pertes sont de 8 % : 7 % pour le reseau 
et 1 % pour I' administration). 
La dette a aussi considerablement di­
minue, notamment celle du gouverne­
ment, qyui est passee de 50 % du total 

environ a environ 20 % 
Au nombre des progres, ii faut men­
tionner aussi une meilleure qualite du 
ccurant, et de meilleurs sevices ren­
cus aux usa~ers . 

- Les tarifs 

Comme expose dans en 140, ii y a 
quatre categories de tarifs pour le 
secteur "domestique", selon le niveau 
de consommation, allant de 350 riels le 
KWh a 800 riels pour !es et~angers, et 
4 quatre categories aussi pour les 
secteurs "commercial" et "indus­
triel'' allant, selon le niveau de con­
sommation. de 480 riels a 650 riels I 
KWh (seuils. voir en 140) 
Les entreprises qui util1sent du courant 
moyenne tension (branches directe­
ment sur une sous-station) paient 
mains cher. et !es plus importants con­
sommateurs (au moi01s 80 000 KWh) 
qui utilisent du courant haute tension. 
mains cher encore. 
Le courant electrique est cher au Cam­
bodge, reco!lnait M. Ty Norin : 

15 cents le KWh fourni par EDC 
7 cents le KWh fourni en Tt:a'ilande 

C' est du principalement au prix de pro­
duction du courant : 

11 5 cents le KWh produi~ ;iar EDC 
4 cents le KWh prbduit en 7 ha'llande 

Les couts des services a:.i contraire 
sont tres vois;ns : 

4 cents : EDC 
3 cents : Tha'flande 

Une priorite est evidemrrent de di­
minuer le cout de la production d' elec-
tricite . · 

Les projets : 

L' objectif est d' abord de disposer d' 
electricite mains chere. Un moyen pour 
y parvenir rapidement est d. importer 
de I' electric1te a partir du Vietnam et de 
la Thailande 
A plus long terme on dim ir.uera la de­
pendance du Cambodge en matiere d' 
ener,gie, en diversifiant les sources. 

- on va construi re. sur fina r.cement de 
la Banque Mondiaie (45 mic de dolla rs) 
une ligne a haute tenS!u:l Phnom 
Penh - Takeo - Viet;iam , 350 km au 
total , pour importer de I' e!ectricite du 
Vietnam a un prix avantageux (6 .2 
cents en moyenne) (detail du contrat en 
140). 

- on va construire contra! sione avec la 
Chine, en conce~sion pour -30 ans, la 
centrale de Kirirom, 12 MW, et la l1gne 
de 130 km apportant le courant a 
Phnom Penh. Le KWh sera fourni a 7 
cents !es 12 premieres annees, et a 
6 17 cents !es 18 annees suivantes. 
K'irirom doit etre mis en service en 

Banteay Meanchey. 
Siem Reap, 

Battambang et 

- A Kompong Sorn sera constru!te une 
centrale gaz I fuel de 180 MW. etud;ee 
par le Japan. Elle doit entrer en serv ice 
vers 2005-2006 Elle prendra alors le 
rela1 d. une partae de I' 2:ectric1te 
achetee au Vietnam (qui representer a 
jusqu ' a 30 % de la consornmation du 
pays) et assurera une me1lleure inde­
pendance pour !es ressources en ener­
gie. 

A J' elude. par la JIC.A. japona1se et Hy­
dro-Quebec. pour compara isons le 
barra~e de Kamchay: une centrale ther­
m1que a Kampot (qui alimentera1t les 
ci menteries ) ... . 

A long terme, I' independance sera as­
suree par I' exploitation de l' energie hy­
dro-electr1que. 

Electrification d'e 
8 capitales de provinces 

C' est un pro1et de 26 millions de dol­
lars finances par I' ADB et par J' Ag.ence 
Fran~aise de Oeveloppement (2 5 mil­
lions) (en 140) 

· Electrification . rurale 

c· est un projet de 20 millions de dol­
lars , sur pret de la Banqu3 Mond1ale 
On commencera par electrifier les re­
g ions !es plus peuplees . c· est a dire le 
sud - est du pays On equ1oera en­
su !te J' ouest. enfin le nord . 

Au nombre des pro1ets. ii faut ment1on­
ner encore que !es efforts seront pour­
suivis pour diminuer !es pertes. pour 
gerer "serre". pour ameliorer les serv­
ices a la clientele une agence­
clientele pilote va etre ouverte tres pro­
chainement 210 bd . Mao Tsetoung . 

Au total, fait observer M. Ty Norin, 
apres une etape de restauration d' ur­
gence. de rehab1litat 1on, nous entrons 
maintenant, dans tous Jes domaines. 
dans une phased' extension . 

Questions : 
Elles ont porte entre autres sur 12 com­
paraison des couts entre I' electric ite 
fournie par EDC et celle qui est fourn ie 
par les generateurs . 
M. Le Penven fait observer que le coC1t 
de production du KWh par EDC d1-
minue et tend vers 12 cents au lieu de 
15; que dans le cas du KWh fourni par 
generateurs, apparemment nettement 
plus faible (10 ou 11 cents), ii faut tenir 
compte aussi de I' amortissement du 
materiel, cher a I' achat, de la mainte­
nance, ... 
M. Ty Norin rappelle d' autre part que 
!es calculs de prix de revient du KWh 
reposent sur I' hypothese d' EDC d' un 
baril a 28 dollars, en moyenne. sur le 
Ions terme (en 140) • 
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Une faculte de Pharmacie L' Asie emergente 
apres la crise : les dragons 

les tigres, et la Chine 
Par JF Dufour 

caine et ses repercussions sur 
Jes exportations de pays comme 
Singapo'-lr . les Philippines la 
Malaisie. la Cmee rendent 
particul1erement pert1nente 

financee par dcux laboratoires fran\:ais 

ffi ne nouvelle Faculte de 
\!) Pharmac1e va etre con­
stru ite sur le campus de /' 
L'nivers1te des Sciences de 
la Sa nte. bd . Monivcng . 
220C m", avec amph itheatre. 
sa ll es de cours . laboratoires 
de tra vaux pratiques . b1blio­
theq ue. et deux labc ratoires 
de recherche et de formation 
er. t :c :og 1e molecu !a1re et en 
phytotherap 1e. 
Les f1nar.c1ers de cette 
operat: on d. en •mon 6 mio de 
FF -tat1menrs . e'1uipement 
et for:nation- sont les fonda­
tions Rodolphe Merieux et 
Pierre Fabre_ 
La ceremon 1e de la pose de 
la premiere pierre , le 17 jan­
viar, an presence du Premier 
ministre Hun Ser., dtJ rninis­
t re de la Sante Hong Sun 
Huot. de 1· Ambassadeur de 
France .jA Libourel, du doc­
teL:r Charles Merieu x, a 
ete r occasion pour Jes di­
rectecus des deux. fondations 
de pre c: iser leurs object ifs en 
::1at1ere de :echerches . 

Programmes 
de recherches 

Pour la fondation A·lerieu < 
une act:on specifique dans le 
doma ine des maladies infec­
t1e uses format:on en 
epiderniolog:e et au niveau 
du diagnostic -the1-:iatiques 
liees au sida , au pal ud1sme, 
aux heoatites. a la tubercu-
lose. · 
Four la fondation Pierre 
Fabr:: la phytotherap1e. 
Elle cons:ste d' abcrd a re­
chercher 1· act1v1te b,olog ique 
des plantes , ensuite a deter­
miner Jes condit1ors de cul­
ture optimales , et enfin a 
passer au stade de la pro­
duct1cn agricole industrielle , 
!' ensemble formant la "phyto 
fi/:ere · elle assure ·une ma1-
rnse totale de la chain e de 
produc:1cn depw s la gra1ne 
p ta11tee dans 1e ct1a:110 ;usqu 
au p ro dutl fip: so11i de /' 
us1n e .. 
Deux axes de rec herc he 
sor,t en vi saaes · 
- etudier en -detail la pharma­
copee loca !e trad 1ti onnell e 
basee sur Jes piantes m~di­
cinaies mettre a la dispcs1-
t1on des populat ions loca les 
des medicaments proches 
d~- med icamen ts trad 1t1on­
ne! s. 

- col/ecter les plantes med1-
cinales locales pour Jes etu­
d1e' dans le centre de re­
cherches de la fondat ion . 

ta a crise de 1997-98 s' eloi­
..., gnant. les observateurs 
prennent du recul. essaient de la 
mettre en perspectives, de 

Une demande enorme tracer sur Jes courbes qui 
traduisent r evolution a long 

A cette occasion , et a celle 
de la remise de leurs terme des pays concernes ses 

effets reels . et d. en tirer aut3nt 
dip16nr,es a 324 medecins , que possible des reflexions et 
30 pharmac iens et 36 doc- des previsions util isables 
teurs-dentistes . le Premier ldee generale de J F. Dufour 
m in1st re a rappele que:ques 
caracteristiques du dorna1ne ··c Asie emergente d . apres la 
de 'a Sante au Cambodae crise n· est ni le champ de rw­
Malgre des progres surtout nes qut demontreratl que des 
depuis 1990, la mortalite et bases trap fragiles on/ empeche 
la morbidite infantiles restent un developpement reel. m la 
fortes : la malnutrition affecte meme locomoltve de /' econo-
56 % des enfants de mains m1e mondiale qu · avant 1997. 
de 5 ans. ·don!' 49 % sent qui se serait simplement arretee 
des cas de malnutrition pour proceder a un ajustemen(· 
chronique ·-_ .. C es/ une reg1on dont /es ac-

La reponse de I' auteur est que 
pour Jes ·dragons" (ii entend par 
la Hong Kong. Singapour. 
Goree. Taiwan) . qui ant reussi 
a deoasser une situation de de­
pend2nce cette acfr1ite a e•e 
tres benefique Les 
"tigres .. ( Malaisie, Thal'lande. 
Phil ippines . lndonesie) au cor.­
tra1re res:ent des .. pa ys-ate­
liers.. la :;onceotion , en amont. 
et la co~n1erc1a

0

lisat1or.. en a·, :;1. 
etapes les plus rentabies . le Ll r 
echappen~. 

Ce phenomene est vra1 auss: 
pour d' autres secteurs que r 
electron1que comme le texti ie 
Ainsi I' idee que .. /a vo1e ouvene 
par /es dragons pourrait etre 
suivie avec le meme progres 
ltneaire par /es pays de le 
deux1em e et de la tro1sieme 
.vague de pays emergents .. est 
une ·illusion brutalement de­
mentie p5 r fa crise de 199;' .. 

Places plus cheres 

11 n· y a encore que 0, 3 quis restent bien reels ( .) c · 
medecins et medecins- esl egafement. et surlout. U.'le 
assist3 nts pour 1000 habi- region don! /es different01s 
tan'.s . 0.7 infi rmiers d. Etat et economies son! appelees a 
auxiliair.es . et ils sont encore ~onnaitre une differenciation de Et rr:a ir.te-iant 7 S1 Ja cnse 

leurs parcours dans /es annees 
trap concentres dans les vii- a venir.. ..pousse /es dragons en avant 
:es .. Ce que /' Asie emergente a en- e/le menac:e de ramener /es t1-
Au nombre des object1fs du caisse avec la cnse de 1997_ c· qres en am ere ... d' autant plL;s 
aouvernement : est le signal d . une correction c;ue Jes .. tigres.. sub1ssent la 
~ des services de sante de · d 1 · - press ion des pays de .. la ma1eure u sys eme econo-
bonne qua! ite , equitablement mique "gfobalise·'. Le rnythe du troisieme vague la Ch 1!"1e le 
dispenses, access:bles no- "developpement pour taus .. a Vietnam -on peut ajouter . le 
tamment aux femmes , aux vo'e en eclats . Cambodge. et d' autres. 
enfants , aux personnes En som~e . ..,.,, catastrophe 
agees, aux handicapes ; " mesindustrialisation" ? definitr.1e. r;/ simple peripetie ... la 

:a decentralisation des Ces generalites un peu deran- crise de ~ 997 demontre qu· "ii 
fonctions financiere et ad- n' ya pas de place pour tout geantes etant admises. /' auteur 
m1nistrative. le monde dans Jes differents pousse plus Join son utile re-
Les efforts des pays etran- secteurs de /' economie man" flexion et derange davantage · la 
Cl .ors , notamment /a France, · . 1 dia/e", ce qui ·confere une res-
-~ production de composants e.ec-
Pn fa veur de /a Sante , ant b ponsab i/Jre encore plus tmpor-- troniques est-elle le passage o -
ete importants et souter.us . lige, le marche-pied des pays tante aux entrepreneurs et aux 
Le budget natl.on-cil a lu1· d · 1 t 1 · · poliliques. locaux ou par:enai-en eve oppemen sur a vo1e oe 
meme ete Sensitlem-:::nt aug- 1· 1ndus:r;a!isation 7 Ou au con- res e;fene:.irs 
mente de 43 milliards de traire ur:e activite si depe:idante Avec beaucoup de donnees ch1f-
rl ,ols en 1 qqg a· 142 1111·11 1·ards 1 frees et d. informat;ons sur Jes _ - - des e;onstructeurs qu· el e est 
dans le budget 2001 La · ·1 l:l · 1 d 1- d strategies de grands groupes ass1m1 a e a a pro uc ion e 
Sallt -" fci- 1·t parti·e des secte•urs t. · .. 1. ce petit ·1oiL;me est tr es uti 'e "' ma 1eres premieres comme 
pr!or1ta1res avec /' Education. etaient aux epoques coloniaies le L' Asie Emergente apres la 
1· Agriculture. le Oeveloppe- cafe . le cacao , le coutchouc 7 Crise, par J F. 
men! rural _ Bonne question que le ralen- Dufour. 153 p. 

Pourtant on est encore tres tissement de la d,_e~m~a:n~d~e:__::a~m~e~· r~i--~E~d~. ~E~l,~1S~. 2~0~0~0~~~~~~~::, 
101n de pouvoir repor.dre a"/' 1~-----~~ 
enorme deinande .. 
Reste a .. m ettre sous . con­
tr61e .. Jes r.lalad ies trans .Tlis­
sibles paludisme, tubercu­
lose, causes majeures de la 
morbidite et de la morta iite 
pour Jes adultes . 
Et a frei ner /' extens ion du 
sida. devenu· probleme pri­
orita ire, qui "r isque de dev e­
n1r un obstacle au develop­
pement du pays .. . 
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M E I) I s La loi sur le.-p.roc~s des. kh~er~ ~orig~~ .. 
Genocide et crimes contre l' huma~iite . 

Juges selon leurs actes 
Quel qu' ait ete leur rang. les 
khmers rouges qui doivent etre 
tradur.s en justice sont ceux qui 
ont sur les mains le sang de la 
population OU qui ont ete impli­
ques dans le meurtre de gens 
innocents. II y a eu des offic;ers 
superieurs qui n' ont pas ete 
impliques dans le genocide, et ii 
y a eu des gens de rang infe­
rieur qui ont ete des tueurs au 
niveau des villages et des com­
munes, a dec:are le 7 janvier 
Pen Sovann. qui fut de 1979 a 
1981 secretaire general du 
FUNSK et premier secretaire du 
PRPK (parti cornmuniste cam­
bodgien predecesseur du PPC) . 

{d. apres Rasmei Kampu­
chea 11 . 1 .. trad The Mirror] 

Khieu Samphan 
L' ancien Premier ministre du 
Kampuchea Oemocratique [KO, 
regime de Pol Pot] Khieu Sam­
phan, qui vit rnaintenant a 
Pa'ilin. est le seul des respon­
sables khmers rouges qui soil 
volontaire pour s' exprimer 
devant un tribunal. II ne semble 
~as s · inquieter d' une condam­
nation eventuelle. II a dit que 
que le regime khmer rouge n' 
aurait pas pu exister tout seul; 
que collecter et retablir pour un 
tribunal les fails concernant les 
actes de genocide sera aussi 
complique qu' une soupe aux 
crevettes, parce que ce qui est 

arrive n' a pas ete le fait de 
quelques leaders khmers 
rouges seulement. 

{d' apres Wat Phnom 
12. 1. trad. The Mirror] 

Proces couteux 
Pour le proces des khmers 
rouges ii faudra construire pres 
de la salle Chaktomuk un bati­
ment de bureaux. 
Le COlit du proces sera eleve , 
les pays concernes vont se 
reunir a ce sujet. Le tribunal 
pour le genocide du Rwanda a 
coute 100 millions de dollars , le 
tribunal pour les evenements de 
Yougoslavie 100 millions de dol-
lars pa- an. . 

[d' apres Damneung Pel 
Lngeach 4.1 .. trad. The Mirror] 

echappes 
Plusieurs dizaines de personnes 

·ont reussi a fuir le Cambodge 
apres leur condamnation par les 
tribunaux parce que les autd­
rites ont ete avisees trap tard 
du verdict. et beaucoup ont pu 
s' echapper aussi grace a leur 
double nationalite. 

{d' .ipres Chakraval 12.1. 
trad. The Mirror]. 

Demobilisation 
Si les pays qui ont promis des 
fonds les donnent. 10 000 
soldats seront demobilises en 
2001, a partir de juin . 

{d' apres Preah Atith 1-8. 
1 .. trad. The Mirror]. 
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Art. 3 : Tile Extraonlinan 
Cl ln!ll lwrs sl l:Jll liavc t I 1i: 
pm\Tr to l1ri11g to trial all s 11s ­
pcc.ts \\'lio ('0111111i1t c d any of 
the crimes set forth in the 
1956 Penal Code of Cambo­
dia, and which were com­
mitted during the period 
from 17 april 1975 to 6 
january 1979: 

- homicide; - torllire: - relig­
iotis persecution. 
T!ie s ta t !ltl' of li!ll !l:1t io11s s r t 
fo r tli ill tlw l'J.'i f1 1'c: 11al Cod " 
s l1aJI lie cx t«:11clC'CI fo1 · a11 :icldi­
tiona l Lil \<'an; for t I H: ri11ws 
i:nu111crati:d al1ovi:, \\'liid1 an· 
\\'ii lii11 I.I It' it1risclic :I i1111 of t lir 
Extraonli11a'n· C'. li:u11l11 :rs . 

art. 4 : Tlic Ext.morcli11:1n 
Cl 1:milwrs sl i:dl I 1:1vc- I! II' 
JlO\\' c r (~I liri11g lo I ri :i l all SllS­
JWC. IS \\ ' JIO ("Ollllllill1 ·cl 1111". 
crimes of Genocide as cl1 ·­
li1wcl i11 tlw CrJ11vc:111io11 on 
tl1c. l'rc vc:nlin11 nJl(I l 't111isl1 -
111<·111 oft I w rTi11w of CO c 1wl'idc: 
o f 1 'J.18, a11d \\'liid 1 \\·c· r c c.0 111 -
111it t< ·cl cl11ril't1g t lir: pe riod 
frn!ll 17 april l' J7:i to<• ja1111-
an l'J7'J . 
Tlic :'1 C'ts of gc 11ociclc, \\' l1ic!i 
l1nvc 110 stnl1tlc o f lit11itatio11s. 
m enn n il\' nets ro111111i11 cri 
with 1!1c ii11c:11t to rkstrm, iu 
\\'lrnlr: or in pnrt .. n 11atio 11al, 
etl 111 ic:a l, rar· i:i l or n~li~ious 
gro t 1p. as suc.l 1 : . 

- killing members of The 
group: - causing seriozis bod-

• Specialistes en alerte prets a intervenir sur simple appel. 
• Ligne telephonique dediee. 
• Service de nuit en coordination avec la police. 
• Intervention immediate sur les lieux de !'accident. · 
• Assistance a la redaction du constat. 

ily or m ental lwrm ro mt?m­
bers of the gr01ip: '- dt>iiber­
ately injlic1ing on the grotip 
conditions of hfe cnmlated tc 
bring about its physical cle­
stnicr:·on in whole or zr. pan ; -
mtposmg m easures intended 
to p1·event bu1hs u ~·tltin the 
grC!up: - forcibly rransf en·ng 
ch1ld1·en from one group to 
another group. 
Tl1<: fnllm\·i11g :ll'IS sli:11l lw 
p1111isli r d ltll<l <T tl 1i" :trtil'11·: 
- ntte:nps to con.mit nets o( 
genocz.de: - conspimC'y Tc 
corrwut C1c1s of genocide: por­
ticipation in a cts of !J•'noc;cle. 

Art' 5 : '1'111' Extr:1111cl i11.11·\ 
('li:u11IHTS sli:11l li:1 v1· 1111 
p1ll\'t'1. to l1ri11 g lo trial all s 11s­
JHT ts ,,·Jin l1av• · l'n1111111til'd 
crimes against humanity 
dnri11g Ilic p c: 1·i1Jcl fr11111 17 
a pril· to c. ja111tan l'l7'l. 
Cri111 c:s agaii1st l11!ll1i111i11. 
\\'lii.-!1 li:ivc 1111 slat111.- of li11 i i­
t : 1t.in11s. arc :111\ :u·ts c·n 111111i1-
t1 ·d as pa nt o.f :z \\ ' id .. spwad 
or s_\·s11 ·11wti" all:!C'k :igai11s1 
ru1.\· "ivilian pnpulat ion 011 na­
t.i011al , politiral, et I 111i1 ·al. ra­
rial , nr rc ligicH 1s grn1111rls . 
stwli as: 

- murder; - e.>..-termination; -
enslave ment: - deportation: -
imprisonment.: to11ure: 
rape: - p ersecz;tions on politi­
cal, r·acia/ • and religious 
grounds: other inhwncm 
facts. 

• Service Gratuit, dans la lignee ·des garanties offertes par lndochine Insurance. 
".f~ ~ ~ pkl. fcntea ~ta~ "I 
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